
L'EGALITE

TWOSR Il~ LA MIHAGIRE
Ga<teaux (le miarrasin. - On obtient les ineil-

leurs gateaux dle 4,11 rasin en ajoutant de lat fa-
tinie de blé d'inde et de la farine d'avoine ou
sarrasin, danîs les proportion suivanltes, Six
tass's dle mtutasiln, trois tses <le farine d'alvoi-
nle, et tune t dse<e faritne, de bleu<e;ajou-
Lez-y utte euillérée-à-dêsse.t. (rase) (le setrois

cuillrét-sa-o (le dmêilasse et dle l'eau tièdle
est quantité suilisantp pour' faire une pâte ; ill-
lez àoîîituî'î lat tat-îtîe, avafltde lînt uttece-
ber, qîuatte cuillèrées-ivilté- di, soda ; tuaus ces
graleaux lèVent bientil tru.x quatnd on les li~

ftuuî rune nuit avec (IL levaitn.

Cî'uj,,t"(î> . e .. - Faites houilli r ue
poiguice 4la sucre, eun hîzango's (Iiysyl)avec

lige ro'itil le dl'eau danit tigte cassetole~ ; pendant
(lue l'eau butt, ajouttez lat peluire (le trois r-

g-,lîatelitve ou c(>ui4'e vti tintces l>an4llettes.

Lu~<xboutillir le tout. dlu rant ciniq uttitiutù',

ajolttz ti t de Couaet Versez le sir'op

(ci (11i ) su r untc e tli-doît z;.i lie 1*.I.lorat uge Pe-
làes et delat'r;îssi-es dles p>épi ns oau Cupéjes vit
morceaux. I )ép)otez les (uat.savec le sitop
(laits un bassin et laissez refro",nlr ; puis servez
sutr un plat.

les famuillc.s à l'aise, que les mnalades gardent
leurs îîièmes vêtemnts pendant une semaine,
et qu'on laisse écouler' un temps considérable
sans les laver, uniquement par la crain.te de
faire tort au malade. Dans ce petit livre on
trouvera des explications sur lit manière <le
faire boutes ces choses et .3ur1 les précautions à
prendre pour les bien faire. L'auteur -s'est ef-
forcé (le donner des explications claires et, .sinfl

î>les, lie Pou11vant (donner lieu a aucunei cirrulr,

et dle -se mnettre à lit portée (les pers-.onnies dle
bonne Volonté, mai:îs ne posedat les voil-
ilissalices tic'CSS;I l'es, eni ee donnanIUIt di-4 et--

gles faci les à conilpreindIe e t A osetvct'.

LE I'%lOJE'1' DE LOI 1«)IlIO(X

Le Conîseil U~gislatif l'a irujeté, soiis ié
texte qu'il donniait trot1) (1e gavanlties aux
par-es (le boutille. Apri-'-s tout, le gtvws
ment doit ,;e Méicitet'. Le vote du1 ('01 -

scil lui dogme unl 1-épit d<ligie auéeluet:-
dant, laquielle il auirag tout le temîps letuldiver
la situation et lie pr-épar-er par litie C.111lPa.

gnie (le prese l'oiion à le secondEer itu
reusenett ala itr des ecînutibtes pouir
une loi pîlus nette et plus trgqe

SOINS AUX MALADES

ÇI-t.PITRE- T

La garde-malade

Si vous d ité-, a tit(.îr~tn sans )re.

lit sL15ii. ii.it il1e r ou eî titnger esdraps ou siuti

h ab il lemien t, elle vois rej'prit ra par tit lsou rer

d*incréd'(ulité, tellemten t la cos lui 1aitratli

iiposýsible. Ceix,-uîdýn t, quand oni lui aurat
montré Comment le faire, elle rester-t tout étoig

née de rie pus avoir découvert par letit)
cette inéthode. Il arrive souvinit, mê~me dans

Prenlez nlote
M. Clis. ])esjalrulis, 20G, rite WXïe st

n itle pgtt-guîr l 0rMottra et. ki
b tul ieue. ]Il est au itu iié à d>~tl~îes

a>im)Iltetielits et àg el) poircevoir le pîi ix.
Nos ablontneents, (lits lat vil le' fle

Monitrélil, sont p~ayables muensuellueent à
notre agienit-( 10 cetts pal. Iibis) -- ou eni
bloc par' lettre fûttttliée Ildttsv tliieetltieiit

ai nos burleaux.
E~nvoi d'un spcie grautuit sur. deuilau-

de.


